
 

 

CONTEXTE 

Les deux principales sources de persécution des chrétiens en Ouzbékistan sont l’État et la société. La 

persécution d’État s’effectue au moyen de la police, des services secrets et des autorités locales. 

Concrètement, elle se traduit par la mise sur écoute (domiciles, téléphones), par l’infiltration 

d’agents dans des groupes de chrétiens ou dans les cérémonies religieuses, et par des raids policiers 

dans les églises non enregistrées. 

Depuis l’arrivée au pouvoir du président Chavkat Mirziyoyev, la situation des chrétiens n’a pas 

changé. Ils continuent d’être perçus comme des éléments déstabilisateurs étrangers à la vie de la 

nation. Les lieux de culte doivent être enregistrés auprès des autorités, mais aucune autorisation n’a 

été accordée depuis bientôt vingt ans. Les églises fonctionnent dans l’illégalité, avec pour 

conséquences raids policiers, confiscations, amendes, arrestations, interrogatoires, prison… Ces 

menaces sont permanentes. 

SITUATION DES CHRÉTIENS 

Toutes les communautés chrétiennes sont plus ou moins concernées par la persécution. Les églises 

russes orthodoxes sont relativement épargnées du fait qu’elles ont moins de contact avec la 

population. 

Les chrétiens ouzbèkes d’arrière-plan musulman subissent la pression de l’État, de la famille et de la 

communauté musulmane. 

 



EXEMPLES DE PERSÉCUTION 

Juillet 2017 - Au cours d’une réunion, 27 chrétiens ont été arrêtés par des policiers. Pendant les 

interrogatoires et les perquisitions, les femmes ont été déshabillées de force. 

Avril 2017 - 2 pasteurs ont été torturés par la police au cours de leurs 2 semaines de détention. Le 

premier a été frappé brutalement et privé d’oxygène au moyen d’un masque à gaz. Le second a été 

frappé au point de subir des fractures. 

8 novembre 2016 - Tohar Haydarov a été libéré après 6 ans et 10 mois de prison. Il avait été 

condamné le 4 mars 2010 pour détention de stupéfiants, un coup monté de toutes pièces par la 

police et ses proches dans le but de le faire revenir à l’islam. 

Asie Centrale : les chrétiens ouzbèkes harcelés par la police - Publié le 11 juin 2018 

  

Lecture du Nouveau Testament dans le secret en Ouzbékistan 

En Ouzbékistan, les chrétiens harcelés par la police. Exemple à Urgench, une ville située à l'Ouest du pays. 

Dans la ville d’Urgench, à l’Ouest du pays, les chrétiens baptistes sont confrontés au harcèlement de la police depuis 

plusieurs années, subissant des arrestations multiples.  

Stanislav Kim, pasteur baptiste à Urgench, purge actuellement une peine de deux ans de rééducation par le travail pour 

possession illégale de livres religieux.  

Descente de police  

Sharofat Allamova, chrétienne baptiste, a elle aussi effectué 18 mois de rééducation par le travail pour la même raison, 

après avoir été condamnée en 2013. En juillet dernier, elle a de nouveau été arrêtée. Elle participait à une réunion chez le 

pasteur Ahmadjon Nazarov quand une descente de police a eu lieu. Toutes les personnes présentes ont été arrêtées et 

emmenées au poste de police. Les livres chrétiens ont été confisqués et les femmes fouillées sans ménagement par les 

officiers. 

Amende de 1300 € : Une autre chrétienne présente à la réunion, Shakhzoda Rajabova, s’est vu confisquer son exemplaire 

du Nouveau Testament et infliger une amende de presque 1300 € (source Forum 18). 

L’Ouzbékistan est 16ème dans l’Index Mondial de Persécution des Chrétiens. Cela fait bientôt vingt ans qu’aucune 

autorisation d’enregistrement officiel n’a été donnée à une église. Les chrétiens sont donc forcés de vivre dans l’illégalité.  

https://www.portesouvertes.fr/persecution-des-chretiens/profils-pays/ouzbekistan

